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composé d’'Iroquois et de quelques loups. Ilestsitué
sur la rive septentrionale de 1’Ohio, et borné au nord
par un groupe de montagnes qui forment un demi
bassin fort étroit au fond duquel est le village. Sa
latitude est de 429. g’.

Le 1°r. d"Aoust nous levames le camp, et le soir
nous vinmes coucher 2 un petit village de loups de g
ou 10 cabanes; Nous marchames toute la journée
entre deux chaines de montagnes qui bordent la
riviere a droite et & gauche. L'Ohio est fort plat
pendant les vingt premitres lieues; mais un gros
orage que nous avions essuyé la veille de notre départ
avoit fait enfler les eaux et nous passames partout
sans aucun embarras.

M. Chabert prit ce jour 1 sept serpents 2 sonnettes.
Ce sont les premiers que j'ai vus. Ce serpent n'a
rien qui le différencie des autres, sinon que sa queue
est terminée par sept ou huit petites écailles enchas-
sées les unes dans les autres et qui font une espece
de cliquetis quand 1’animal marche ou s’agite. Les
uns ont des taches jaunatres répandues sur un fond
brun; les autres sont entitrement bruns et presque
noirs.

Il y en a, m’a-t-on dit, de fort grands. Aucun de
ceux que j'ai vus ne passoit 4 pi€s. Sa morsure est
mortelle; on prétend que laver la plaie qu’il a faite
avec de la salive mélée d'un peu de sel marin est un
remede souverain; nous n'avons pas eu, Dieu merci,
1’occasion de faire 1'épreuve de cet antidote. On m’a
racconté mille choses merveilleuses de ce reptile,
entre autres que 1'Ecureuil appercevant un serpent
a sonnettes, entroit aussitét dans de violentes agita-
tions, et qu’au bout d’un certain tems, entrainé pour



